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SONIA DEL RIO 
FAIT VOYAGER 
LE FLAMENCO 
SUR TROIS RIVIÈRES

Sur ses pas, on peut compter 

40 années de danse, dont trois 

décennies consacrées à la 

danse espagnole. A 61 ans, 

Sonia Del Rio s'amène à Trois 

Rivières pour y transmettre son 

art du flamenco.

La danseuse et chorégraphe de 

réputation internationale, 

aujourd'hui professeure 

émérite, a un parcours peu 

commun derrière elle. Une 

route qui l'a menée de Rouyn 

Noranda à Madrid en passant 

par la Scala de Milan.

Enfant, elle voulait conquérir 

Montréal, mais son étoile l'a 

plutôt menée vers les cinq 

continents.

De retour au Québec après 

une carrière prolifique, elle 

perpétue ses pas de danse en 

initiant ses élèves au flamenco, 

danse de passion et de 

bravoure.

À Trois Rivières, elle insufflera 

un vent d'Espagne tout en 

retrouvant du même coup les 

racines québécoises de son 

arbre généalogique.
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Lundi au samedi 8 h à 22 
Dimanche 9 h à 22

4000, boul. des Forges 
Trois Rivières

Pla/a de la Maunci 
Shawinigan

Sitr Internet : www.cntonn.qc.ca
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Activités à venir :
Le dimanche 16 septembre à 11 h, 
nous aurons le plaisir de recevoir De* 
nis Monette. Il nous parlera de son 
dernier livre « Le rejeton ». La ren* 
contre sera animée par Patricia Po­
wers.
Le dimanche 23 septembre à 11 h, 
nous aurons le plaisir de recevoir 
Alain Samson, auteur de « Devrais-je 
démissionner» et de «Un collègue 
veut votre peau », Éditions Transcon­
tinentales. La rencontre sera animée 
par Patricia Powers.

Ne manquez pas le Festival interna­
tional de la poésie de Trois-Rivières 
du 28 septembre au 7 octobre. Activi­
tés à la librairie en après-midi et en 
soirée durant tout le festival.

À tous les samedis, dès le 8 septem­
bre à 10 h, activités pour les entants.

‘"PROMOTIONS
Df “SEMAINE

SPECIAL

2095$

DACTYIOGICIEL
Micro Application

Boite a lunch 
Flammarion SPÉCIAL
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Arts Visuels
102 3

Le Nouvelliste
ici

Belle forêt 
de la Mauricie

Dimanche
Mike Gauthier .t Ame-Marte

Whithenshaw

ZZ>!_

SD CS

6 1 I’m a believer
Smash Mouth

3 2 Alone In the universe
David Usher

5 3 Hit'em up style (Oops)
Blu Cantrell

1 4 Someone to call my lover
Janet Jackson

2 5 Can’t fight the moonlight
Leann Rimes

8 8 Save a prayer
Oliver Haze

4 7 Purple hills
D 17

13

io
8

9

Failin’
Alicia Keys
1 want to he in love
Molissa Etheridge

7 io It’s been a while
Staind

12

14

11

12

...On the radio
Nolly Furtado
Lovin’ each day
Ronan Keating

19 13 Smooth criminal
Alien Ant Farm

17 14 Island in the sun
Woozer

16 15 Hunter
Dido

9

11

16

17

Bootylicious
Destiny's Child
When you’re falling
Peter Gabriel & Afro Celt Sound System

20 18 19-2000
Corillaz

21 19 Analyse
The Lranberrios

22 20 Sweet baby
Macy Cray

24 21 1 fell loved
DopochoMode

27 22 Hey baby
Stove

25 23 Amazing
Madonna

26 24 Stuck in a moment you can’t get out of

"is" You rock my world
Michael Jackson

15 28 The rock show
Blink 1 82

28

29

27

28
Start the commotion
The Wiseguys
Simple creed
Live

30 29 What took you so long
Emma Bunton

— 30 Because 1 got high
Af roman

te 13h à19h

Marc Denoncourt
es

2 1 Ragga Dub
Du bma tique

1 2 Caliente
Kevin Parent

4 3 Paysage
Les Cofocs

6 4 Kiss and run
Richard Petit

7 5 How much longer
Sugar Jones

3 8 J’veux t’almer
Sylvain Cassette

9 7 Que l’amour est violent
Garou

5 8 Comment {’pourrais te l’dlre
Marie-Chantal Toupin

11 9 Dans le pays du froid
Lili Fatale

8 lO S’étend l’amer
Projet Orange

12 11 Encor» 1*
Catherine Durand

lO 12 Le Big Bang
Gabrielle Dost ro is maisons

15 13 Caprlc»
Anne-Marie Losiqoe

19 14 La paradis des strlp-teaseuses
Zachary Richard

20 15 Ma liberté
Melanie Renaud

17 1* T’avoir rencontrée
Patrick Bourgeois

18 17 Prés de moi
Lorie

- 1* Me gustas tu
Manu Choo

16 1* Sebrlna
Yelo Molo

21 20 La contradiction
Autour de Lucie

Consultez te site internet 
de Radio Énergie au 

www.radioenergie.com 
pour écouter le Grand Décompte 

Énergie en «r

DANY ROUSSEAU I-6* artistes latuquois à l’honneur
"Z sont Reine MacDonald, Francine Bou­

chard, Jacques Rouillard, Johanne 
Les artistes latuquois savent y laire, Saint-Laurent, Daniel Girard, André 

quand vient le temps de représenter les Perron, Lynn Jean et Annie Renald. Le 
beautés naturelles de la forêt mauri- peintre trifluvien d'origine égyptienne, 
cienne. Ma ns an Shédid, présente aussi trois

C’est du moins le sentiment que huiles' dom une ,rès belle intitulée 
ressent le visiteur à la vue de l’exposi- P°,nje a ,a m,ne sur la rou,e de ^ Tu- 
tion collective «Le bois oeuvre», qui est tlue>>-
présentée jusqu'au 16 septembre pro- Chacun vante à sa façon les beautés 
chain au Complexe culturel Félix-Le- de la nature. Parmi la trentaine d’oeu- 
clerc de La Tuque. vres présentées, on retrouve des huiles.

LE NOUVELLISTE, DANY ROUSSEAU

* m. I

À l'exemple de ces papillons, les peintures sur bois de Mmes Lvnn 
Jean et Annie Kenald sont toutes très personnalisées.

des aquarelles, des acryliques, des pein­
tures sur bois, etc. «J’aime beaucoup 
représenter la forêt et les arbres, ce 
sont des paysages qui m’inspirent. 
Alors, c’est certain qu'une exposition 
ayant pour thème le bois, ça tombait 
dans mes cordes», a exprimé Mme 
Francine Bouchard, qui peint depuis 
environ sept ans.

M. Daniel Girard décrit une de ses 
oeuvres, «l,e trappeur amérindien», en 
ces termes: «Pour moi, c’est un petit 
garçon, déjà assez grand, qui arrive de 
chasser et de tendre des collets». No­
tons que c’est rien de moins que du pin 
blanc que ce Latuquois utilise pour ses 
sculptures.

Mmes Lynn Jean et Annie Renald 
présentent aussi de très originales pein­
tures sur bois. Leurs réalisations se veu­
lent très personnalisées et compren­
nent des papillons majestueux, des 
coffrets, des boîtes aux lettres, etc.

La directrice générale de la Corpo­
ration de Développement des Arts et 
de la Culture de Ville La Tuque 
(CDAC), Mme Michelle L.ord, n’est 
pas peu fière de cette exposition qui est 
présentée dans le cadre de Mauricie ca­
pitale forestière canadienne 2001.

«Le but est évidemment de donner 
une vitrine aux artistes de la région. Je 
dois dire que nous sommes servis, nous 
avons vraiment là de très belles oeuvres 
picturales et sculpturales.»

Ce sont les membres de la table sec­
torielle culturelle du Centre local de 
développement du Haut-Saint-Maurice 
(Cl.D) qui ont d’abord eu cette idée de 
donner aux gens des arts visuels de La 
Tuque, un endroit où ils puissent faire 
la démonstration de leur talent.

Mme Lord estime que beaucoup de 
gens se sont déjà déplacés pour admi­
rer cette exposition qui est présentée 
depuis le 11 juin dernier. «Les artistes 
latuquois sont très réputés pour leur ta­
lent, en Mauricie et au Québec», a-t- 
elle noté.

On peut visiter l’exposition «Le bois 
oeuvre», les lundis, mercredis et ven­
dredis, de 14 à 18 heures, au Complexe 
culturel Félix-Leclerc.*

LE NOUVELLISTE, DANY ROUSSEAU

M. Daniel Girard décrit lui-même 
sa sculpture «Le trappeur 

amérindien» comme représentant 
un petit garçon qui revient de 

chasser et de tendre des collets.

Marie-Chantale Toupin 
ne renie rien de son image

PRESSE CANADIENNE
Ottawa

aux formes généreuses savait qu’on l’at­
tendait avec une brique et un fanal lors 
de la sortie de sim second album, épo-

Marie-Chantal Toupin est d'une lu- nyme cette fois, 
cidité déconcertante.

Elle a baissé la tête et foncé. Cette 
l^i chanteuse à la blonde tignasse et fois-ci pourrait bien être la bonne.
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Aux artistes et à tous ceux qui ont 
supporté notre événement par 
leur présence, leurs bons mots 

et leurs encouragements.
L'exposition se poursuit jusqu'au dimanche 2 septembre

& xg/T-
S RIV1FJ

I

«Le monde a des préjugés. Ils pen­
sent encore à la fille du panneau et là 
ils découvrent la chanteuse. Ça fait 
mon affaire», avoue sans broncher celle 
dont l'image avait fait jaser bien plus 
que les chansons de «Rendez-vous», 
son premier album dont l’accueil avait 
été plutôt tiède.

Flash-back. La compagnie de dis­
que Tacca, avec la bénédiction de la 
principale intéressée, avait fait installer 
un panneau d'affichage géant à la sor­
tie du pont Jacques-Cartier en mars 
1999. Vêtue d'une camisole moulante, 
elle réclamait qu'on la regarde droit 
dans les yeux, moussant de façon inusi­
tée la sortie d'un nouvel extrait. Il n’en 
fallait pas plus pour provoquer un tollé.

«Moi, j’assume le marketing et tout 
ce qui est arrivé avant. Je ne renie rien. 
Au contraire. J’en suis fière.»

Ensuite, avant d'entreprendre le 
travail pour un nouvel enregistrement, 
la belle a fait le ménage, changeant de 
gérant, d’équipe et déménageant ses 
pénates chez Tox où elle amorce un vi­
rage naturel 100 pour cent rock.

Malgré un bilan mitigé, elle affirme 
aujourd'hui que l'expérience lui a été 
bénéfique. «Je me suis dit: tu veux faire 
quoi exactement? Quel genre de rock 
tu veux? C’est qui Marie-Chantal Tou­
pin?»

Non. elle ne regrette rien et préfère 
regarder le présent dans le blanc des 
yeux tout en avouant que l'épisode l'a 
rendue malheureuse. Elle n'y croyait 
tout simplement pas et ne voulait plus 
«jouer de game» qu'on lui proposait.

lox lui a donné carte blanche. La 
rockeusc à la tète dure doit maintenant 
composer avec les comparaisons. L^a fé­
line fait songer à Marjo à laquelle elle 
ressemble physiquement autant que 
dans la manière d'interpréter.

L'extrait «J'veux que tu saches» rap­
pelle l'ancienne fille de Corbeau qui 
s’adonne aujourd'hui au blues.

N'empêche que la nouvelle porte-

IMAGE-MÉDIA MAURICIE 
PATRICK BEAUCHAMP

Marie-Chantale Toupin
parole des vêtements Guess au Québec 
continue d'alimenter les discussions. La 
photo intérieure de la pochette de son 
petit dernier est sans équivoque. La 
pose suggestive ne laisse personne in­
différent.

Elle cultive encore l’image d’une fil­
le bien roulée et heureuse de montrer 
ses attributs. «Si le monde juge que 
c'est vulgaire, c'est pas mon problème.» -

Paradoxalement, comment explî-. 
quer que Marie-Chantal Toupin ait re­
fusé de jouer la blonde de Pierre Lam­
bert dans la nouvelle génération de 
l.ance et compte? Tout simplement 
parce qu'il y avait des scènes où elle au­
rait été nue devant la caméra.

«Le monde attend juste ça. Ils ne 
l'auront pas. C’est moi qui trace la li­
gne. Je veux faire de la télé et du ciné­
ma. mais pas dans des rôles à la sois 
belle et tais toi. Pour le moment, la 
priorité c'est l'album», siffle-t-elle.*

http://www.radioenergie.com
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Entrevue

Son rêve, sa vie
Sonia Del Rio ramène à Trois-Rivières les pas du flamenco

LINDA
CORBO

A première uie. le 
profil «Je Sonia 
Del Rio peut sem­
bler typiquement 
espagnol, une im­
pression qui s'am­
plifie encore da­
vantage à l'écoute 

fouguede son accent, au contact de sa 
et à la vue de son art.

Pourtant, la danseuse et chorégra­
phe de réputation internationale, deve­
nue professeur émérite de danse espa­
gnole. est native de Rouyn. d'un père 
Algonquin et d'une mère de Saint-Di- 
daee, petit village à proximité de Saint- 
Alexis-des-Monts. Aussi colore que ses 
origines, sim parcours de vie est un ré­
cit au parfum méditerranéen qui nous 
mène indéniablement en Lspagne. où 
elle a évolué pendant lh ans.

Avant d'adopter les souliers de dan­
se pour traverser sa vie professionnelle, 
Sonia Del Rio se nommait Sonia Bois- 
venu. une enfant rêveuse et romantique 
qui ne jurait que par la danse. C’était 
du moins cette impression candide qui 
se dégageait d’elle avant que ses rêves 
ne prennent forme sur le chemin de ses 
ambitions.

Sur cette route, elle a fait école avec 
les professeurs les plus réputés d’Euro­
pe, est devenue la première canadienne 
diplômée de l'École Royale Supérieure 
de Danse de Madrid, a évolué au coeur 
des plus prestigieuses compagnies de 
ballet, a agi comme Soliste à La Scala 
de Milan et a dansé à Paris auprès de 
Luis Mariano.

Aînée d'une famille de six enfants, 
ses origines modestes ne lui prédesti­
naient pourtant pas le parcours singu­
lier qui est devenu le sien. Aujourd'hui. 
Sonia Boisvenu est non seulement de­
venue Sonia Del Rio mais encore, elle 
est Dona Sonia Del Rio, décorée de 
l'Ordre des Dames Isabel la Catholi­
que, un titre de noblesse qui lui a été 
décerné par le Roi d’Espagne Juan 
Carlos 1", en octobre 1998.

L’ART DU FLAMENCO
À compter du 15 septembre, elle intè­
gre les nouveaux locaux de l'école de 
danse L’Astragale, où elle a choisi de li­
vrer son art de la danse après une car­
rière prolifique.

Vêtue de sa longue robe rouge et 
de son écharpe de dentelle noire, la 
dame de 61 ans semble avoir été épar­
gnée par les effets de l’âge. À Trois-Ri­
vières, elle enseignera le flamenco pur, 
le flamenco introspectif avec, en toile 
de fond, les valeurs qui sont véhiculées 
à travers cet art, notamment la bravou­
re et la passion.

«Le flamenco reprend la vie de tous 
les jours avec son cortège d’émotions. 
Le flamenco est une danse d’émotion 
avant tout», fait valoir la dame. «Le 
frisson de la musique espagnole, cer­
tains le ressentent, d'autres pas. Ce 
n’est pas quelque chose qui peut être 
inlellectualisé.»

* Pour retracer son goût de la danse, 
Sonia Del Rio parle de sa mère. 
«C’était une mère extravertie et flam­
boyante, qui a toujours rêvé de faire de 
l'opéra, qui dansait des danses ha­
waïennes autour du feu, qui fabulait 
beaucoup et qui pensait toujours très 
gfand. Lorsqu’elle chantait, elle faisait 
toujours de grands gestes et dans ses 
réfits. il y avait toujours des taureaux et 
là "mantille», dit-elle. «Vous comprenez 
qj»’avec une mère pareille...»

'Dans l'Est de Montréal et dans le 
Qnébec catholique des années 50, So­
nia Boisvenu était inévitablement atti­
rée par le chant et la danse, jusqu'à 
soulever l'inquiétude des religieux qui 
la voyaient d’ores et déjà perdre son 
âme. À l'âge de 7 ans, Sonia Del Rio 
savait qu elle deviendrait ballerine, sans 
toutefois savoir à quel soulier se vouer.

À 11 ans, elle reluquait le Studio 
Lacasse-Morenoff qui se pointait dans 
le voisinage. Un studio réservé aux en-

[fairedu YOGA]
c'est aller vers un mteux-dtre 
physique et mental, source 

d'équilibre et d épanouissement
lOsemaines 1 7aept.au 23 nov. 

coût 75$ tél:691-2246
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Après une carrière internationale prolifique, Sonia Del Rio transmet son art de la danse par le biais du fluiiiencn.
fants de familles plus aisées, un rêve. 
Ce n’est qu'à force de travail et d'ar­
gent mis de côté, qu’elle a réussi à inté­
grer le studio. «Sans souliers de danse, 
en petits bas», se souvient-elle. Jusqu’à 
ce jour où sa mère l'a amenée chez 
Rossetti. «Mon coeur sautait... Mme 
Rossetti faisait très espagnole avec ses 
longs cheveux noirs. Je me suis dit 
qu'un jour, j'allais lui ressembler», rela­
te-t-elle.

Dans ses rêveries, elle s'était imagi­
née un autre scénario qu'elle a fait sien. 
«En déménageant de Montréal à Laval, 
je me souviens avoir regardé la ville 
derrière et de m'être promis qu’un jour, 
cette ville-là, j'allais la conquérir.» En 
1989, sur la scène du Gala des Grands 
Montréalais, Sonia Del Rio a dansé 
avec un sentiment plutôt particulier. 
«Derrière moi, il y avait le décor de la 
Place Ville-Marie. Je ne peux pas vous 
dire le sentiment que ça m’a fait.»

La jeune femme n’avait que 16 ans

lorsque lui est apparu une première 
lueur d’espoir nommée Jose Greco, 
danseur vedette de Broadway et acteur 
à ses heures à Hollywood. C’est cet 
homme de passage à Montréal, l'ayant 
vu danser dans un cabaret de Laval, qui 
a conseillé à ses parents de l’envoyer 
étudier en Europe.

Partie pour trois mois à Paris 
— tout juste ce que son portefeuille lui 
permettait — elle est revenue après 
deux ans. Au Québec, elle a été accueil­
lie avec tous les égards. «J’avais fait 
tous les journaux. Dans le journal La 
Patrie, on avait titré: Petite Québécoise 
pure laine, grande vedette en Espagne».

La dame a effectué des tournées 
mondiales en dansant, avec certains 
moments magiques en 1966 et en 1967 
à la Scala de Milan, pendant quatre ans 
à Paris en compagnie de Luis Mariano 
et en 1964 à la Place des Arts de Mon­
tréal en compagnie de Jose Greco. 
Dans la salle, à Montréal, ils étaient 
nombreux à constater la concrétisation

de ses rêves les plus fous. «Personne 
n’avait cru à mon rêve de petite fille. 
J'ai été chanceuse. J'ai toujours travail­
lé.»

C’est à Madrid qu’elle a rencontré 
son époux, un caméraman québécois 
avec lequel elle a eu un fils qui a au­
jourd'hui 24 ans et qui évolue dans le 
domaine aérospatial chez Bombardier. 
C’est pour sa famille qu’elle a décidé de 
tirer un trait définitif sur sa carrière en 
Europe.

Au Québec, à travers le flamenco, 
elle perpétue sa passion pour la danse, 
une passion qui semble illimitée. Sonia 
Del Rio entend danser jusqu'à ce que 
la santé le lui permettra. «Pour moi 
c’est une continuité. Je n’en vois pas la 
fin», sourit-elle.

À 61 ans, elle estime d’ailleurs ne 
jamais avoir aussi bien dansé, en raison 
du vécu qu’elle a cumulé. «A 20 ans, 
j’étais une belle petite poupée, un peu 
comme les poupées espagnoles que l’on 
voit dans les vitrines. Aujourd'hui, c’est

autre chose», note-t-elle. «C’est plus in­
térieur ( "est du vécu que je peux trans­
mettre.»

Mme Del Rio a enseigne la danse 
une grande partie de sa vie Depuis 20 
ans, elle possède une école de danse es­
pagnole et flamenco à Montréal, en 
plus d'avoir enseigné pendant dix ans à 
l’école supérieure des Grands Ballets 
Canadiens.

I.a dame trouve plutôt romantique 
l’idée de venir enseigner à Trois-Riviè­
res, là où se trouvent les racines québé­
coises de son arbre généalogique. 
«Mon premier ancêtre a arriver au 
Québec était un Moinet, un jeune hom­
me de 18 ans qui était domestique à 
Trois-Rivières, en 1665», racontc-t-ellc. 
A son entrée au Québec, Moinet est 
devenu Boisvenu.

L’an dernier, elle a décidé de met­
tre un terme à sa carrière européenne 
et d’effectuer un véritable retour à ses 
sources au Québec à temps plein, et à 
Trois-Rivières le samedi •

Centre 
des Arts 

de Shawinigan

PROGRAMMATION 2001
Une saison de shows plaisirs!

Nos prix incluent les taxes et les frais de billetterie.

Les vendredis c?h?ret
Débutez le weekend de U plus belle façon qui sort ! Dés 17h, venez nous re)oindre pour 

l apero et laissez vous envelopper par I ambiance chaleureuse et detendue des VENDREDIS 

CABARET A 18h, le spectacle commence chansonniers, musiciens de jazz, de blues, classique 

ou exotique, une diversité de grands talents a savourer1

Enfin dwz nous, « trio qui connaît un hkcm onviabl» dam k 
monde musical vous fera passer une soiree inoubliable et 

toute feutree avec son melange de blues, de swing et de jazz.

«...Faulkner est de ces créateurs dont les connaissances 
harmoniques et la plume dépassent de loin les 
standards...» Alain Brunet La Presse 
•Incontournable musique jazz Weu. rock jaune ou 
swing ocre et rouge Et des mots puisés A rencre de la
vérité pure» - La Tribune

Longsworth, c'est du jazz pur, débeat troublant et très vivant 

Véritable virtuose du violoncelle, Longsworth est aussi bon A 

entendre que beau 1 voir jouer. Pour ce spectacle qui initiera le 

Mois de la France au Québec, il sera accompagné de T excédent 

accordéoniste Daniel Mie.

Entrecoupées de saynètes assurant un fH conducteur aussi 

enfoué quinattendu, les IP chansons de ce spectacle 

comptent parmi les plus belles du répertoire des années 20 A 

SO, de Piaf A Vian en passant par bien d'autres.r
«T

AndreeJJstiquy^ 9, novembre'
Concertiste internationale. Marie Andrée Ostiguy est 
également connue pour la très grande qualité de ses 
compositions- l^oe occasion rtvée de décosnmr cette pianiste 
passionnée qui nous peesemera des pièces de son OC 

ainsi que de son prochun disque «Valses et

2 3 novembr
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Forfait revues musicales 
Trois spectacles tout en chanson's!

Les Parapluies de Cherbourg
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Danse Sing
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S women show
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Daniel Lemire
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Musical Boa
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TÉLÉVISION et VIDÉO

Yvan Ponton lance un «Ultimatum»
DANIÈLE L. GAUTHIER

Preise T anadu nnï

Semaine charnière dans les stations 
de télévision puisqu'on assiste a des fins 
de programmations d’été alors que 
s’installent petit à petit les nouvelles 
émissions des programmations d’au­
tomne. Ainsi verra-t-on assidûment 
Yvan Ponton, puisqu'il animera «Ulti­
matum», un jeu-questionnaire, à TVA, 
du lundi au vendredi, IKh.TO.

Toute la semaine, dans un environ­
nement de suspense, les mêmes cinq 
concurrents devront répondre à des sé­
ries de questions choisies dans 12 caté­
gories différentes. Pour trouver les ré­
ponses parmi un choix multiple, les 
concurrents disposent de trois vies et 
de trois outils : le miroir, le ricochet et 
le piège, qui leur permettront de survi­
vre. Celui ou celle qui aura accumulé le 
plus de points reviendra la semaine sui­
vante.

D’autre part, a l'heure du midi, Jo­
celyne Ca/in anime quotidiennement 
«Dans la mire», un maga/mc d'infor­
mations, d'entrevues et de débats sur 
des suejts qui touchent les gens. Puis, à 
17h, du lundi au vendredi, André Robi- 
taille se charge du «happy hour» qui se 
veut un cocktail d’actualités présentées 
de fatjon divertissante et fantaisiste. Il 
sera entouré de chroniqueurs tels que 
Pierre Hourgault, Guylaine Tremblay, 
Yves P. Pelletier, Michel Mpambara, le 
duo Régis Lévesque et «Ti-Guy» 
Emond.

L’ÉTÉ INDIEN À TV5 
Si la fin de l’été nous attriste tou­

jours un peu, immanquablement, cer­
tains paysages d'automne possèdent 
cette magie qui nous réconcilie avec la 
saison. À TV5, l’équipe de «Passe-moi 
les jumelles» a attendu, lovée au coeur 
d’une somptueuse forêt, l’été indien.

En octobre dernier, Pierre Pascal

GRADUKHONz
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Rossi, Benoit Aymon et le réalisateur 
Claude Delieutraz, accompagnés d’in­
diens attikameks, ont voulu capter le 
meilleur de «La belle province». Ils y 
sont parvenus. Leur récolte d’images 
nous montre un Pierre Pascal Rossi qui 
taquine le poisson, traque le castor et 
l'orignal dans un décor enchanteur, 
empreint de paix et d'harmonie. Benoit 
Aymon, à bord d’un hydravion, assiste 
à l’avant-départ de 8(M) 000 oies sauva­
ges pour ensuite aller observer baleines 
et bélugas.

Enfin, aux îles de la Madeleine ter­
re de prédilection pour les passionnés 
de cerfs-volants, on fait la connaissance 
des sculpteurs de sable et des férus de 
chansons qui expriment la bonne hu­
meur commune aux Madelinots.

IA RENTRÉE À TVA
C’est lundi (3 septembre), 19h30, à 

TVA, que Guy Mongrain anime «Le 
meilleur de la rentrée» où défileront 
tous les artistes et animateurs qui fe­
ront partie de cette cuvée d’automne. 
On nous présentera également des ex­
traits des nouveaux téléromans et télé­
séries tels que «Les Parfaits», «Cauche­
mar d'amour» et «Si la tendance se 
maintient». Précédemment, à 19h. Eric 
Salvail et Geneviève Borne recueille­
ront les commentaires spontanés des 
artistes qui font leur entrée au Metro­
polis où se tient cette fête de l’automne 
télévisuelle.

Jean Lapointe qui vient de lancer 
un 17e album intitulé «Derrière deux 
yeux y’a une histoire!» sera l’invité de 
René Richard Cyr au «Plaisir croît avec

é
PHOTO: PC

Yvan Ponton
l'usage», ce dimanche, 2<)h. à Télé- 
Ouébec. Jean-Pierre Ferland. Richard 
Séguin, Edith Butler, François Léveil- 
lée, Marc-André Forcier, Vincent Val- 
lières, Anne-Elizabeth Lapointe, Judi 
Richards, Patrick Norman et Zarzuela 
sont venus rendre hommage au comé­
dien-chanteur-fantaisiste au long par­
cours.

Plusieurs d’entre nous rêvons de de­
venir riche. Pourtant, à «Coup de 
coeur», mercredi (5 septembre), 21 h. 
au Canal Vie, un documentaire de la 
BBC, «Affluenza», démontre qu’il exis­
te un syndrome de la richesse soudaine.

Il semblerait que les nouveaux million­
naires aient du mal a gerer cette nou­
velle vie qui leur tombe dessus. Voila 
donc qu’une floppée d’experts et de 
thérapeutes se spécialisent dans le trai­
tement de ces malades de la richesse.

A RADIO-CANADA: l’émission 
«Parlez-moi des hommes, parlez-moi 
des femmes», animée par Denise Bom­
bardier. qui devait prendre l’antenne ce 
dimanche. 21h30, est reportée au same 
di 13 octobre, I8h30. En lieu et place, 
on présente des reprises de l’émission 
de «La Fête de la musique», animée 
par Angèle Dubeau. A «Jamais sans 
mon livre». Marie-Louise Arsenault 
sera, dorénavant, seule animatrice, les 
dimanches, 14h. En plus de parler litté­
rature et nouvelles parutions, on pous­
se, cette année, le plaisir jusqu'à sonder 
l’univers du cinéma, de la chanson et 
du théâtre.

À TÉLÉ-QUÉBEC: Marcel Baril, 
peintre québécois, choisissait, il y a 50 
ans, d’aller vivre à Paris. On le décou­
vre, quelque 200 toiles plus lard, alors 
qu’il s'apprête à exposer pour la pre­
mière fois au Québec. A travers ses 
oeuvres, il parle de l’enfance, de 
l'amour, du mal de vivre, de la femme 
et de la vie comme spectacle fantasti­
que, multicolore et surréel. A «Toute 
une vie», mardi (4 septembre), 1%.

À TV5: une occasion privilégiée 
d’entendre le pianiste québécois de re­
nommée internationale, Alain Lefèvre, 
interpréter du Bach, du Liszt et du Wa­
gner dans le cadre du Fetival interna­
tional du Domaine Forget à «Concert 
classique», ce dimanche. 21h30. •
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FRANÇOIS HOUDE

Jerry Wellbach, un jeune truand, 
travaille pour un membre du erime or­
ganisé. Celui-ci lui impose d’aller qué­
rir «Le Mexicain», un pistolet célèbre 
et inestimable, oeuvre d'un fameux ar­
murier. La blonde de Jerry lui a intimé 
l’ordre de laisser choir son patron, sans 
savoir que cela signifie la mort pour son 
amoureux. L'arme est facilement obte­
nue, mais Jerry se la fait voler. Il la re­
prend. Il a alors les voleurs aux trous­
ses. Sans compter que sa blonde est 
kidnappée par un type qui veut l’arme, 
lui aussi. Et puis, il y a son mafioso de 
patron qui a toujours son rôle à jouer.

Il apparaît assez clairement que «Le 
Mexicain» partait de bonnes intentions 
mais a manqué la cible. On aurait pu en 
faire une comédie absurde, déjantée et 
il en reste un certain nombre d’indices 
très réjouissants. Mais les intentions ne 
sont pas assez fermes et on revient 
constamment à une histoire policière 
rocambolesque. façon «Fiction pulpeu­
se», à laquelle vient se mêler une vague 
histoire d’amour pas évidente. En som­
me, c'est un film qui se cherche mais 
qui a des flashes de brillance. Ce qui 
étonne le plus, c'est que la réunion de 
Brad Pitt et Julia Roberts en amou­
reux. ne provoque pas de feux d'artifi­
ce. Même pas de flammèches. Les deux 
jouent pourtant bien mais paient pour 
un réalisateur qui ne savait pas où il al­
lait ou alors, qui s'est perdu dans les or­
dres venant des producteurs.

fluoRfv Tiiutou Mmhieu Hassoïitz

Américain 2000. Comédie policière 
de Gore Verhinski avec Brad Pitt. Julia 
Roberts et James Gandolfini.

«LE DON»
Dans une petite ville de Louisiane, une 
voyante s'est faite une clientèle assidue. 
Quand une femme disparaît, on fait ap­
pel à cette voyante pour la retrouver... 
morte. Elle a des visions qui tendent à 
incriminer un homme violent qui bat sa 
femme, une de ses clientes. L'homme 
est condamné. Mais notre voyante a 
d'autres visions qui confirment que le 
batteur de femmes n'est pas le coupa­
ble. Il lui faut désormais découvrir des 
preuves pour faire rouv rir le procès.

Le mélange entre drame policier et 
film de peur est assez réussi, merci. Ça 
nous vaut une intrigue plutôt bien fice­
lée accompagnée de quelques frissons 
bien dosés. Il faut dire que Billy Bob 
Thornton a contribué à l’écriture du 
scénario, ce qui explique peut-être l’ef­
ficacité de l'histoire. La distribution est 
impressionnante. Si Keanu Reeves 
n'est pas le méchant le plus convain­
cant. Cate Blanche» est superbe dans 
le rôle de la voyante confrontée à ses 
propres visions. Un bon choix.

Américain 2004). Drame policier de 
Sam Raimi avec Cate Hlanehett. Gio­
vanni Rihisi et Keanu Reeves.

Les suggestions sont faites à partir 
des films disponibles au Superelub Vi­
déotron. •

aufer CUUâl .fcJLl'L. ..Ml

JL& T-çltuUliXmlbestiH

Bon

témoin du rrim* #
n'était même 

pMÜ

«Le film romantique de l’été!»
/i/m de Jeh-Pihk Jeki

i k« ^ ■aLiatf'ima'M >v>ira m junan «wxxi «lxws -jasmm -jxiau? temax
ifwa u» xmtuunjm t*»mnir mm aucvaw ■naar-ja». ■sarw'iTxaam
m <IMt ma «•‘«a'tVnwOT'Avn »n. >««««• «a «-l'iaHI . - •» UnraiM»

uu-r» ni Hamat'éto»

*Vîvfl 5— À LAFRCHE DÈS LE VTNDREDr SEPTEMBRE ! IP™"

Arvh i amhi-ll. NH< TV. WASHINGTON. P-CL.

Le couple 
chéri

v*rw>r tTin<»is» « AMERICA S SWEETHEARTS

sony.com/AmencasSweothearts

G À L'AFFICHE!

5 50$ LES CINEMAS BIERMANS 539.
| R 1553 Boulevard Biermans, Shawinigan Visitez notre site internet: http://www.cinema.ca WWW

MARDI ET 
MERCREDI
SOIR
HORAIRE nu 31 AOUT AU 6 SEPTEMBRE I CO UC HE- EA RD VEIST.

C

, -«-v
— COURSE FOLLE *

W l ' RAVry XIM H a1 c s. .
m»f * mhi 10*00 71*35 Cowctw «sol v«n. MOTS 74*00

L'AMOUR A COUP SUR
à Km 17*50 15*35 19*00 71*35

mmt * 15*55 71 *30 Cooctm tertf vmi
v«m « lun 13*00 15*30 18*55 71*30

FOLIES DE
S (Version française de Amancan P» 2) -

?4*Otf mar 4 18*50
n « Km ' .1*00

71 *05 Couc*« tard van. aam 73*30 I ma» 4 m»; 18*45 Couche tard ven. sam 
15*30 18*50 71*05 I van 4 Km 17*50 1 5*35 1 8*45

Le couple 
chéri

—va *a*RM* «a MaatâX «MHTvaMTX

■csîîi
Tous les fours: 21M0

Nicoll: Cage fiyuofiaizlmmm
ÜfflMCdHJ

1 1 O 1 1%ID I I X > tM X I * O i > I * O \ T

LES v 1 C 0 1 * X i 0 Vt A N

AUTRES .
Imar 4 iat* 19*05 71*30 Cooc*a tartf van. a

van 4 Km 13*06 15*40 19*05 71*30

SIÉLj J’um
1

sl "i" 4 »au 18*55 7
van * Km 17*30 1

71 *05 C<MfC*a laetl van. «»m 73*»
4*30 18*30 18*56 71*05

I

^

http://www.prlncossdianus.com
http://www.cinema.ca


Lc NMveinsie Samedi 1 septembre 2001 PS

CINÉMA

Un film payant 
ne vient jamais seul

À l'affiche

«Folies de graduation 2»

FRANÇOIS
HOUDE

C'est en allant voir 
des films comme 
«Folies de gradua­
tion 2» qu'on 
prend conscience 
de l'écart qui nous 
sépare de notre 
adolescence. A 

une certaine époque de ma vie, j'aurais 
peut-être goûté avec plaisir ce divertis­
sement mais ce temps est définitive­
ment, du moins je l'espère, révolu.

«Folies de graduation» avait fait un 
malheur à sa sortie en 1999. L.a suite 
est en voie de faire aussi bien. Trois se­
maines en tête du box-office, 110 mil­
lions de dollars engrangés. l.a preuve 
que c’est la clientèle des adolescents 
qui fait marcher l'industrie cinémato­
graphique américaine.

Par rapport au premier, le plus gros 
mérite des producteurs de «Folies de 
graduation 2», c’est d'avoir réussi à 
convaincre pratiquement toute sa dis­
tribution originale de revenir pour la 
suite sans avoir autre chose qu'un suc­
cès assuré à leur offrir en retour.

Résumons la chose: les producteurs 
ont trouvé un filon et ils l'exploitent à 
fond sans fausse pudeur. Qui peut les 
en blâmer?

Toute la troupe du premier est 
donc de retour. Cette fois-ci, on les re­
trouve au terme de leur première an­
née d’université.

Leurs priorités n’ont pas changé. Ils 
n'ont encore que le cul en tète d'autant 
plus qu'ils comptent bien profiter de 
l’été pour donner libre cours à leurs 
fantasmes les plus osés. Surtout que 
Jim, Finch, Oz, Stifler et Kevin ont loué 
une maison sur le bord de la plage pour 
la belle saison.

Jim est resté obsédé par Nadia, 
d'une part, et par sa conviction que sa 
performance a été nulle lors de son ini­
tiation aux choses de l'amour lors du 
bal des finissants. Dans l'attente de Na­
dia qui doit venir le visiter en fin d'été, 
il prend les moyens pour s'entraîner 
pour être à la hauteur de sa belle.

Pour cela, il se rend retrouver Mi­
chelle au camp musical où elle passe 
l'été pour avoir son évaluation de sa 
performance du printemps et des con­
seils qu'elle se fait un plaisir de lui pro­
diguer.
•
‘ Je pourrais en dire davantage mais 
le propos n en serait pas moins mince 
pour cela. Vous en concluez évidem­
ment que ce ne sont pas les méandres 

^dramatiques du scénario qui sont le 
Rentre d'intérêt du film. C'est l'humour,
^foncièrement adolescent.
0
l
• On parle de sexe pendant les trois 

{«quarts du film au moins. Le reste est ré­
servé à des gags à saveur (?) scatologi- 
ique.

Le plus irritant pour un critique,
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Vous serez heureux de constater que ce bon vieux Jim (Jason Biggs) a 
retrouvé Nadia (Shannon Elizabeth) son fantasme de l'école 

secondaire. Mais on ne vous dit pas 
comment ça va se passer entre eux...

c’est la mise en scène carrément bâclée. 
Les scènes se succèdent sans qu’on ait 
pris soin d'assurer des transitions di­
gnes de ce nom. les éclairages sont par­
fois atroces, la photographie sans inspi­
ration comme si les techniciens étaient 
partis dîner. Le scénario ne fournit 
même pas de prétextes décents pour 
faire avancer les personnages. Tout 
cela est sans importance. La seule 
préoccupation c’est de trouver le 
moyen de loger des gags, quelques fois 
drôles, d'autres fois non.

Ce vide artistique est défendu par 
un Jason Biggs qui se démarque de la 
distribution par son sens comique. Le 
gros succès des deux «Folies de gradua­
tion». ça tient d'abord à lui, à sa bouille 
de pauvre garçon ahuri et foncièrement

sympathique. Tous les autres apparais­
sent comme des faire-valoir sauf peut- 
être pour Stifler (Seann William Scott), 
le maniaque sexuel complètement dé­
janté. Il se défonce comme un hyperac­
tif en overdose d'amphétamines. Débi­
le.

On ne peut pas ne pas remarquer le 
passage de Eugene Levy, l’imbécile 
heureux père de Jim. Sa présence à 
l’écran est Joujours le signe de quelques 
bons gags à venir.

Tout ça pour dire qu'il faut peu de- 
choses pour faire un succès. Il faut sa­
voir cibler sa clientèle et lui donner ce 
qu elle veut.. Et tant qu’à cibler une 
clientèle, aussi bien choisir les adoles­
cents qui ont du temps et des dollars à 
dépenser pour aller au cinéma •

L'amour à coup sûr
Comédie Chaque etc. les meilleurs 
joueurs de baseball eollegiaux jouent a 
Cape Cod dans l'cspou d’etre repéehes 
Rvan Dunne, natif de l'endroit. \ lient 
plus que les autres Mais il n'auia pas la 
partie facile.

Les autres
Suspense litaee \il seule avec ses en­
fants atteints d'une maladie qui leur in 
terdit toute e\|x>sition à la lumière du 
jour Sa fille \nne est eonvaineue de la 
presenee d'esprits dans la maison Des 
phénomènes étranges tendent à lui 
donner raison.

Chats et chiens
Comédie. I a guerre ancestrale qui seul 
entre chats et chiens prend une nouvel 
le tournure quand un groupe de cher­
cheurs tente de développer un nouveau 
vaccin pouvant enrayer les allergies aux 
chiens 1 es chats essaient de détruire le 
vaccin.

La course folle
Comédie. Six équipes participent à une 
course au trésor commanditée par un 
casino de I as Vegas La seule eondi 
lion est d’être le premier à découvrir 
les deux millions de dollars du butin. 
On invite les gens à voter pour l'équipé 
de leur choix.

Folies de graduation 2
Comédie. Jim est excite par le retour 
en ville de Nadia qui veut continuer ce 
que Jim avait interrompu. Mais Jim n'a 
aucune idée comment se comporter 
elle. Démuni, il ne lui reste qu'à s'aven­
turer en territoire ennemi.

Heure limite 2
Comédie policière. Le détective James 
Carter et le détective Lee font équipe 
de nouveau dans le cadre d’une enquê­
te à Hong Kong. Ils doivent faire 
échouer un projet de faire sauter l'am­
bassade américaine.

JayetBob 
contre attaquent

Comédie. Un film est tourné sur les hé­
ros de la bande dessinée de Jay et Bob. 
Mais, voyant des critiques négatives du 
film sur Internet, ils décident de traver­
ser le continent pour défendre l'hon­
neur de leurs personnages et empêcher 
la sortie du film.

Hors-la-loi américains
Western. À 16 ans, Jesse James joint 
les rangs d'un groupe de guérilleros. 
Sauvé de la mort par sa cousine, il déci­
de de consacrer sa vie à voler les ban­
ques pour donner de l'argent à ceux qui
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SON DIGITAL «1 ECRANS COURBES

• Semaine du 31 août au 6 sept, e
MORTS DE PEUR (l>*HOR) vun 15 00-17 00-19 15-21 15 
sammjlun 13 00-15 00-17 00-19 15-21 15 
rrm mjfmj 19 1S-21 15

HEURE LIMITE 2 foi ven 15 00-17 00-19 00-21 15 
sam bu lun 13 00-15 00-17 00-19 00-21 15 
mar au/eu 19 00-21 15

JAY ET BOB CONTRE-ATTAQUENT (1>*cam vmo)
venaukm 16 00-21 30 mar au/eu 21 X

L'AMOUR A COUP SÛR (G*cue> ver 17 00-19 15 
21 30 sam au hjn 13 00-17-00-1915-21 30 
mar au/au 19 15-21 30

LA MANDOLINE DU CAPITAINE CORELU h») 
•COLA* CAO* «e PENÉLOPf CRUZ van 15 45-19 00-21 30 
samaulun 13 00-15 45-19 00-21 30 mar au/eu 1900-21 30

FOLIES DE GRADUATION 2 (i**uoi f6 15-19 00 
21 30 sam au km 13 30-16 15-19 00-21 30 
mar au /au 19 00-21 30

LES AUTRES mcou iüomam rer 16 15-19 00 
21 15 sam au km 13 30-16 15-19 00-21 15 
mar au/au 19 00-21 15

LA PLANÈTE DES SINGES «mue:
yen . mar au/au 19 00 sam au km 13 30-19 00

CHATS ET CHIENS «n*enaukm 15 15 ’029343

S VP CONFIRMEZ LES HEURES AVEC LE CINÉMA

TROIS-RIVIERES
INFO-HORAIRE: 377-2109

1131 Chemin de* Petite* Terre*. POIWTE-OO-LAC

OUVERT Ll VENDREDI 
SAMEDI et DIMANCHE SEUUMENT

LA PROJECTION DÉBUTE À U NOIRCEUR
fcwfa________________ 7,00$

poom *gntof Wma 3117 m *«««*. 6.00$ 
18H00 Wrti?i13mw«emi------------2.50$

Le vendredi MAX /AUTO: 1 2$
'iü AtajJGfüCf APTEKELLl «ut

(leM
O 'Mm

vTALuroflr L AMOUR A COUP SÙP &0JG

ex ermuai RETOUR ÛE LA BOUE &qjc 
«ru»» UUU CftOFT rne ftADEff ««*.

sont exploites

Intelligence artificielle
Drame Science tiction Dans le luiui. 
l’homme a mis au |x>ini îles tobols so 
phisliques David, un iol\>i de II ans. 
pan dans une quête poui depasseï sa 
condition de ioIh<i

Le journal 
d une princesse

Comédie Mia csi une fille gauche cl 
ordinaire. Quand sa grand mcie la visi­
le. elle lui appiend qu'elle est princesse 
d'un tout petit rovaume européen Sa 
grand-mère doit lui enseigner les ruili 
merits de la tovaulc

LaraCroft, Tomb 
Raider le film

Aventures I'archéologue lara Ciott 
est chargee île retrouvei un cadran le- 
gendaire dans une ancienne tombe au 
Pérou Avec cette pièce, element d'ui) 
talisman, elle decide de percer le mys* 
1ère de la mort île son père.

La mandoline du 
capitaine Corelli

Drame Pendant la Deuxieme guerre 
mondiale, des soldats italiens debar 
quent sm une Me grecque. I e capitaine 
Corelli reside ehe/ le iloclcur Pelagia 
dont la fille aeeepte mal la presenee mi 
litaire italienne.

Morts de peur
Drame d'horreur. Un camion vient cm 
(1011111 la voiture de Irish et Darryl. II 
les pourchasse même pendant un 
temps avant de les abandonner. Nos 
héros le revoient plus loin sur le bord 
de la route alors que le chauffeur sein 
hic jeter des corps dans un trou Ils 
vont voir ce qu’il en est.

Moulin Rouge
Drame musical. Paris IN1)»). Christian, 
un jeune bourgeois, pari pour Mon! 
martre où il veut écrire une grande piè­
ce. On l’engage pour faire de Satine, 
l'étoile du Moulin Kouge, une grande 
vedette.

La planète des singes
Science-fiction. I n l'an 2()2(), dans un 
monde dominé par les singes où l’hom­
me est réduit a l’esclavage, un humain. 
Ixîo, remet en doute la domination des 
primates et dirige la révolte humaine.

Le retour de la momie
Aventures. Dix ans auprès sa première 
visite, Rick O’Connell est en vacances 
en Egypte. II trouve un bracelet d’or 
que quatre guerriers sont prêts à tout 
pour obtenir •

CINE-CAMPUS
saison 2001 - 2002

Quelques titres à l'affiche parmi les 30 films présentés

Danser dans le noir 

Maelstrom 

l Tigre et dragon 

La Couleur du paradis

Les Destinées 
sentimentales

DANSLR DANS LE NOIR
Un (Urn df tari wm Iriff Malèna

15 février 1839 

Une Affaire de goût

Chocolat

Himalaya,
i l'enfance d'un chef

Horaire des projections du 7 septembre au 17 avri

Metcredi 19 h 30, vendredi 19 h 30, samedi 20 h et dimanche 

à ta salle Léo-Cloutier du Séminaire Saint-joseph 

Prix de la carte (taxes incluses)
Bite-............................................ 47 $

Allé (60 ans et plus)..........................  37 $
Étudiant (temps complet)................... 25 $

Heures d'ouverture du secrétariat:
du lundi au vendredi de 9h à 12h et de 13h30 à 16h30

La carte est disponible aux endroits suivants:
Uferatrt* Clément Morin 
Uhrafcta rEiiédr*
Ubrairl* Poirier
UwlprtB Raymond Boaudot (Carrefour do Trols-Rivtéri 
Céuep (Pavilion dos humanités) local HA2028
Coapérattv univarsHaira

't Sacré ta ri at da Ciné-Campus at avant les projections

Pour information: 373-4211
# www.troisrivieresplus.net

^ Courriel : clno.campusCt3wb.not

Début de la saison: 7 septr-mbre 2001

14h

1
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A Cinéma

Wfleur de ly
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3 75-3 2 7 7

ujujuj actionfilm.ca/flcurdelys
Prpy awwwesoM du 31 août mi > 1001

IB JVUThES. 10* man (0). dtcon*«*k *u» «nfants. Su vendredi «u kmd.
12 h 90. 1* h «V 18 h 90. 20 h «5 Du mai* su jtué. 18 h 90. 20 h «9

hORTS Df FEUR. 90 m«n (19 *■). honsur, du v«ndr«d au lundi 12 h 95.
19 h 99.18 h 59, 21 h 99 Du ward au jtué. 18 ti 95. 21 h 95
MfURf unm 2. 90 (O), du vsnOcO au luntf. 15 M>5. 15 h 05.19 h 05.
21 h 05 Du mard au aué. 19 h 05. 21 h 05

l U10UR A COUR 5ÙR. 10» mai (0). NcornaiU fc* «n*ir*j, du vandrtdi au lundi.
12 h *5,15 fi 25.18 h «5.21 h 25 Ou mardi au pué, 18 h «5, 21 ti 25 
roufs Df GRADUA non 2.105 mm (15 «), langage vulgan. du vendredi au kmd.
12 fi 50.15 h 50,18 h 50. 21 fi 50 Du mardi aujeué, 18 h 50.21li 50
JAYrT5ll£Kieu*BOec6nTRe-ATTA9lJfm. 105 ««1(15 «J.iangagevulg»-
re. du vendreé au lundi. 15 A. 15 fi 20. 19 A Du maré aujaué. 19 A

IIMTCR AC
r.enprimvur

SON
NU A/léRiaue

9
SACCG!

If JOURTIAl D'URf Rf«nCE55f. Ill mm (Q). du vendredi au lundi. 12 h 45 
15 A 15.18 A «5. 21 h 15 Du mardi au pué. 18 A 45. 21 A 15

IA fwnourc DU CARTTAJMf CORfUI. 124 mm (15 *). du vendredi au lundi 
12 A 55.15 A 10. 18 A 55.21 h 10 Du mardi au pué. 18 A 55. 21 A 10

IA nARfTT Des SRIOfS. 120 mm (0). ddcomeiM aux enfant». 12 A 40. 
15 A 25,18 A *0, 21 A 20 Ou mardi au/rué, iaA40.21A20

PtOTto note <)ut nous somme averts après-*** jusqu'au lisvt 3 M|rtCTfcr« ?001 |

http://www.cinentreprise.com
http://www.troisrivieresplus.net
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Un regard sur la dernière année
Rétrospective du caricaturiste André-Philippe Côté intitulée «De tous les... Côté»

MARTIN FRANCOEUR
Trou-Rivières

L'idcc de publier un reeueil des 
meilleurs dessins d'un caricaturiste est 
presque devenue une tradition. Il n'y a 
plus que Serge Chapleau qui nous offre 
sa rétrospective annuellement. Depuis, 
le caricaturiste du Droit, liado, fait de 
même. Ht celui du Soleil, aussi. André- 
Philippe Côté vient de publier son re­
cueil intitulé De tous les... ( ôté - 21)01.

2IHII aura évidemment été l'année 
du Sommet des Amériques, qui se dé­
roulait a Québec en avril. Ht comme 
André-Philippe Côté est le caricaturiste 
officiel du quotidien de la capitale, on 
ne s'étonnera pas de trouver dans son 
recueil une impressionnante quantité 
de caricatures portant sur le Sommet.

I.’oeil aguerri de Côté s’est posé 
plus d’une fois sur les mesures de sécu­
rité, les manifestations, l'organisation, 
l’événement lui-même et ses suites. Plu­
sieurs planches soutirent un sourire, 
évidemment, mais elles incitent aussi à 
la réflexion.

le premier chapitre du recueil est 
d’ailleurs consacré au Sommet. Hn in­
troduction, on nous présente une su­
perbe caricature, sur laquelle on ne voit

pourtant aucun personnage. Il s’agit 
d une vue du Château Frontenac 
obstruée par une clôture. Une image 
frappante, qui immortalise la «fermetu­
re» de la ville à l’occasion du Sommet.

Les oeuvres de Côté ont été regrou­
pées sous différents themes. Outre cel­
les portant sur le Sommet, on présente 
des caricatures reliées à l’actualité in­
ternationale, a l'actualité fédérale, pro­
vinciale et municipale. Un dernier cha­
pitre. intitulé «Société», rassemble les 
dessins qui évoquent des themes n’en­
trant pas, a proprement parler, dans le 
domaine de la politique. Guerre des 
motards, lutte contre le tabagisme, arts 
et spectacles, sport, pauvreté et concen­
tration de la presse sont parmi les su­
jets qu’a abordés l’artiste au cours des 
douze derniers mois.

André-Philippe Côté a un coup de 
crayon rigolo, lucide et percutant. Ses 
dessins se caractérisent par une réalisa­
tion qui n’est pas sans rappeler la ban­
de dessinée. Quelques traits suffisent 
parfois pour évoquer un personnage 
qui défraie les manchettes. Ses têtes à 
claques favorites demeurent évidem­
ment les politiciens.

En feuilletant le recueil, on se sou­
viendra des nombreux débats entourant

De tous les...

LE SOLEILAndré-?htpp« Côt<

les fusions municipales. La mairesse 
Boucher et le maire L’Allier étant par­
mi les cibles préférées d’André-Philip­
pe Côté.

Le sourire nous revient aussi en ob­
servant les caricatures portant sur les 
déboires de Stockwell Day, sur les can­
didats potentiels à la succession de 
Jean Chrétien à la tête du Parti libéral.

sur la réforme de l'éducation ou sur les 
efforts de Bernard Landry à faire pas­
ser le message souverainiste.

Les dessins d'André-Philippe Côté 
ne manquent pas d'originalité. l>e pro­
pos est souvent juteux, le traitement est 
savoureux. Jamais l'artiste ne sombre 
dans les excès malpolis. 11 y a tout juste 
ce qu'il faut d’humour, de subtilité et

d’ironie pour rendre le message effica­
ce. Dans sa preface, le journaliste Marc 
Ixturendeau dit d'ailleurs de Côte qu il 
«a le sens du punch», qu «il maîtrise 
bien la technique de l'effet» et qu'«il 
reste l'un des plus directs, des plus in­
tuitifs et des plus irrévérencieux de nos 
commentateurs politiques».

lx- recueil De tous les... Côté ■ 2001 
nous propose en quelque sorte le meil­
leur de l'artiste cette année. Il s’agit 
certainement d'un des moyens les plus 
efficaces et les plus agréables de jeter 
un coup d'oeil sur la dernière année. 
Page après page, on a l'impression 
d'avoir le plus subtil des miroirs sociaux 
qui nous permettent de réfléchir sur la 
société dans laquelle on vit, sur les ac­
tions de nos leaders, sur tout ce qui ali­
mente l’actualité.

En collectionnant, année après an­
née. de tels recueils de caricaturistes, 
on peut constituer une formidable bi­
bliothèque à saveur historique. On 
prendra toujours plaisir à feuilleter ces 
ouvrages et se remémorer les moments 
les plus marquants de la grande et de la 
petite histoire.. •

«De tous les... Côté- 2001», recueil de 
caricatures d'André-Philippe Côté, édi­
tions Le Soleil, 128 pages.*

Petit guide pour «l'homme d'intérieur»
Richard Belfer signe un ouvrage plein d’humour sur le sujet

MARTIN FRANCOEUR
Trois-Rivières

Que se passe-t-il quand madame 
r lène une carrière bien remplie et que 
monsieur sc retrouve à la maison? 
< lu'arrive-t-il quand les deux travaillent 
c I que le partage des tâches ménagères 
I ropulse l’homme au coeur d’activités 
traditionnellement ’associées à la fem- 

c? La réalité Contemporaine desfer 
verfbyers a bien évolué et a sans doute 

donné lieu à de savantes analyses. Mais 
Richard Belfer nous propose un petit 
guide qui aborde le sujet de façon sa- 
vbureuse. Un indispensable pour nous, 
ifiessieurs...

Dans le (luide ménager et galant île 
l'homme d'intérieur, l’auteur français 
Richard Belfer nous propose plus de 
150 trucs et astuces pour parfaire le sta­
tut d'«hommc d’intérieur». Disséminés

à travers des chapitres évoquant des 
thèmes essentiels à une bonne relation 
de couple, les trucs se veulent à la fois 
indispensables pour bien s’acquitter des 
différentes tâches, mais aussi et surtout 
utiles pour plaire à madame.

Selon l’auteur, les tâches ménagères 
sont un point névralgique de l'équilibre 
affectif d'un couple. Ht c'est la raison 
pour laquelle il nous transmet ses ob­
servations, scs conseils et ses trucs in­
faillibles pour transformer en galante­
rie l'exercice de ces fonctions.

Des trucs culinaires jusqu'aux con­
seils de repassage, en passant par les 
gestes délicats à poser pour simplement 
lui faire plaisir, l’auteur décortique le 
quotidien pour transformer en mo­
ments agréables des tâches qui. autre­
ment, pèsent lourd dans la vie conjuga­
le.

Fantaisie, imagination, savoir-faire.

courtoisie et ingéniosité se conjuguent 
dans les pages de ce petit recueil rempli 
d'humour. Les histoires que nous ra­
conte l'auteur nous rappellent inévita­
blement certains moments auxquels, un 
jour ou l’autre, nous avons été confron­
tés. Ou qui nous attendent nécessaire­
ment...

En fait, il n’y a pas que les indica­
tions pratiques des tâches ménagères 
qui nous seront utiles. Bien que je sois 
content de savoir qu'il ne faut pas frot­
ter ou tordre des dentelles, je suis aussi 
heureux de constater qu’on a égale­
ment pensé aux aspects plus intimes de 
la vie conjugale. Comment la faire cra­
quer, comment comprendre ses hu­
meurs, comment ne pas lui déplaire, 
comment l’aborder quand elle est iras­
cible ou vulnérable... Messieurs, il y a 
là-dedans de petites recettes fascinan­
tes!

Information 
[819) 373-3993

I le
24 EXPOSITIONS 

2 RÉGIONS 
1 THÈME

œuvre

< Autre idée savoureuse qu’a eue 
l'auteur: nous soumettre à des exercices 
et à des tests, issus de mises en situa­
tion. L’affaire est pertinente, certes, 
mais le propos est léger et plutôt diver­
tissant.

En fait, le petit guide est en partie 
construit à la manière des guides pour 
les ménagères, abondants et indispen­
sables dans les années soixante. Tout ce 
qu’il y a de plus pratique. Kitsch, mais 
pratique. Ce qui rend l’ouvrage plus 
pertinent encore, c’est la réflexion so­
ciologique qu'il provoque. Le deuxième 
niveau de l’ouvrage prend plus d'im­
portance que les apparences légères et 
anodines qui le caractérisent.

Il ne faut pas se leurrer. La réalité 
des couples contemporains a bien chan­
gé et c’est sur cet aspect de la vie en so­
ciété que se pose le regard lucide et 
amusé de l'auteur. Ht Richard Belfer 
est bien placé pour se livrer à cet exer­
cice. Il est journaliste et cofondateur du 
Chum rose, une revue consacrée aux 
arts ménagers et courtois.

Son (ittide ménager et galant de 
l'homme d'intérieur constitue donc une 
amusante synthèse de ses observations,

INIOIT

jumelée à une analyse tout en humour 
de la vie de couple.

Un petit livre qui n’est ni un best- 
seller, ni un indispensable, ni un incon­
tournable. Mais qui est, à n’en pas dou­
ter, une belle trouvaille. Un bouquin 
divertissant, que l’on prendra encore 
plus de plaisir à feuilleter avec mada­
me. évidemment •

«Guide ménager et galant de l'homme 
d'intérieur», par Richard Belfer, collec­
tion «Points virgule», éditions du Seuil. 
286 pages.

Vendredi 5 octobre 20 h
Mlle
jMnTonio-
thomwoh

EN VEDETTE 
CETTE SEMAINE

kinrnrrn»

£
^ f MAURICE

MAURICE
CENTRE-DU-QUEBEC

CIRCUIT VALLÉE DU SAINT-MAURICE

Centre d'exposition du Centre des Arts de Shawinigan 

Cité de l’énergie de Shawinigan 

Complexe culturel Félix-Leclerc de La Tuque 

Village du bûcheron de Grandes-Piles

UspratetiMS

Je ne pourrai jamais Ubf&tto 
vivre sans toi pnsMtnt

Oh mon amour 
ne me quitte pas

Scenario et Paroles

Jacques Demy
Musique

Michel Legrand

(I

Hélène Major Renaud Paradis Éveline Gélinas StéphanCôté
Syfnix Scott Michelle lakute Andre Boileett Catherine VkM Isabelle letnae Louts Gagne

Mts*e.sce« René Richard Cyr
BILLETTERIE 1

Ri.éu b.tïtttttN

Achats téléphoniques
(819)380-9797
Sam irmn 1-866-41 *-9797
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«Tattoo You», déjà 20 ans
Les Stones ont fait sauter la banque

PHILIPPE ZELLER
Presse Canadienne

Il y a tout juste 20 ans. les Rolling 
Stones lançaient «Tattoo You», vérita­
ble tour de force musical comptant par­
mi leurs plus grands succès commer­
ciaux.

Propulse par le single «Start Me 
Up», classique du «greatest rock'n'roll 
hand in the world» au même titre que 
les «(I Can't Get No) Satisfaction», 
«Brown Sugar» et autres «Miss You», 
de même que par la perspective d'une 
monumentale tournée américaine, l'al­
bum se hissa sans tarder en tête du 
classement des meilleures ventes établi 
par l'hebdomadaire Billboard, bible de 
l'industrie du disque, y demeurant neuf 
semaines consécutives. Au cours des 
deux mois ayant suivi sa mise en mar­
che. le 27 août 1081. il s'en écoula aux 
États-Unis 1,5 million de copies!

Depuis, aucun album des Stones n'a 
ainsi fait sauter la banque. Pas même 
«Voodoo Lounge» (1004), salué par la 
grande majorité des fans comme le 
meilleur du groupe depuis «Some 
Girls» (1078). voire «I£xile On Main 
Street» (1072), sommet incontestable 
de l’oeuvre «stonienne».

«Tattoo You» fut également une 
réussite sur le plan artistique. Les criti­
ques du monde entier ne manquèrent 
d'ailleurs pas de le souligner. A la suite 
d’«Emotional Rescue» (1080). jugé un 
brin trop mou, nombre d'entre eux par­
lèrent carrément de retour en force. 
Remarquable pour un disque fait de 
bric et de broc...

Des 11 pièces qui s'y trouvent, seu-

t’HOTO: AP

Mick .1 agger, le seul et unique chanteur des Rolling Stones.

«St.ut Me Dp», à l'origine un reggae 
intitule «Never Stop». «Slave» et 
«Worried About You» naquirent quant 
à elles en 1075. alors que les Stones, 
cloîtres dans un studio de Rotterdam, 
se consacraient à «Black And Blue» 
(I07n)

Enfin. «Ilang l ue» est issue des 
seances marathon de «Sonic finis», qui 
se déroulèrent en 1077-78 à Boulogne- 
Billancourt, aux pintes de Paris, tandis 
que «little Ii&A» et «No Use In 
Drying» proviennent de celles d’«l mo­
tional Rescue», ayant eu lieu l'année 
suivante en banlieue parisienne ainsi 
qu'aux Bahamas.

Quoi qu'il en soit, l’ensemble ne 
manque pas de cohésion. Delà tient no­
tamment au fait que les chansons aient 
pour la plupart été complétées à la 
même époque, en 1070. Mais surtout, à 
l’idée de genie qu'eurent les Glimmer 
l'wins nom de i'equipe de produc­
tion formée par Mick Jagger et Keith 
Richards de regrouper celles au 
tempo enlevé sut une face, les ballades 
sur l'autre. •

les la céleste «Heaven» et l’infernale 
«Neighbours» ont en effet été écrites 
pour «Tattoo You», les autres étant 
des chutes de studio accumulées au fil 
des années. «Waiting On A Friend», 
second «hit» de l'album, et «Tops» vi­
rent le jour fin 72, en Jamaïque, lors 
des premières séances d’enregistrement 
de «Goat’s Head Soup» (1073).

Une version embryonnaire de 
«Black Limousine» fut gravée un an 
plus tard à Munich, au début des ses­
sions d'«It's Only Rock’n Roll» (1074).

MLL€
J.-df1TONIO-
THOMPTON

PROGRAMMATION AUTOMNE 2001 - HIVER 2002
programmation complète disponible à la billetterie ou sur www.v3r.net

Mick Jagger
Contrairement à ce que l’on avait tout 
d’abord cru, le prochain album solo de 
Mick Jagger, son quatrième, sera intitu­
lé «Goddess In The Doorway», et non 
pas «Visions Of Paradise». Successeur 
de «Wandering Spirit», paru en 1993, le 
disque doit être mis en marché le 6 no­
vembre. Il n'est toutefois pas exclu que 
cette date change d'ici là.

Oasis
Les 12 000 billets en vue des six con­
certs que donnera Oasis en Grande- 
Bretagne. cet automne, se sont envolés 
en une toute petite heure. Cette courte 
tournée vise à souligner le 10e anniver­
saire de la première apparition publi­
que du groupe britannique, le 18 août

1991 au Boardwalk de Manchester, en 
Angleterre. Des spectacles sont prévus 
à Londres, les 7 et 8 octobre, Manches­
ter, les 10 et 11, puis Glasgow, en Ecos­
se, les 13 et 14.

Farm Aid
Le 16e concert Farm Aid, auquel pren­
dront part Neil Young, John Mellen- 
camp, Willie Nelson et le Dave Mat­
thews Band, le 29 septembre, affiche 
déjà complet. Pour la première fois en 
11 ans, ce spectacle aura lieu dans l'In- 
diana, au Verizon Wireless Music Cen­
ter de Noblesville, près d lndianapolis. 
Chapeauté par l’organisme du même 
nom (www.farmaid.org), l’événement, 
annuel, a pour objectif de venir en aide 
aux agriculteurs américains aux prises 
avec des difficultés financières. •

5 au 9 sept. 20600 

11 sept 20600
16 sept. H 600
22 sept. 20600

25-26 sept. 20600
29 sept. 19600

30 sept. 15600
2 oct. 20600
3-4 oct 20600

EVENEMENT

AUTOMNE 2001
Use Dion
Adamo

MISE EN VENTE

en vente
en vente 

en vente

en vente

Place aux aines en vente
Nuit tzigane des le 04/09
(Orchestre symphoncue de Trois-Rivleresj
Patrick Huard saooiémentares) en vente
L'Orestie d'Eschyle dès le 19/09
(Les Sorties du TNM) • •
Les Baby Spice Tournée 200: 2002 en vente
Isabelle Boulay su pomment»-») en vente
Daniel Lemire (suppNmertçres) en vente
Les Parapluies de Cherbourg
(comédie musicate; 'S

Leahy
Safari en Afrique du Sud
(Les Grands Explorateurs;

en vente 
en vente

* 01/T- Àî 15 09

N F A U T E U

i-dNTonio-
THOMKOM

Gaz
ÎWlropolilain

Juste Jwu/y vous...

d'Eschyle
29 septembre 2001 19 h

Une production Odéon, Théâtre de HEurope 
Mise en scène : Georges Lavaudant 

Texte français de Daniel Loayzales sorties du
Distribution Gilles Arbona, Frédéric Borle, Hervé 

Brtaux, Chnsfcane Cohendy, Maurice Deschamps 
PbÜpoe Moner-Genoud, Sylvie Oder, Annie Perret 

Patrick Pineau, Delphine Sattun, Munei Solvay 
Mane-Paute Trystram, Bernard Vergne

SAISON 2001-2002

de Molière
27 novembre 2001 20 h

Mix en ecene : Alice Ronfard

, Un ti£ jv/'jy
mmé DESIR
Tennessee Williams

17 avril 2002 20 6
et traduction :

René Richard Cyr

Achats téléphoniques
(819) 380-9797
Sans frais 1 866-416-9797

OmtFZ-vm s ,
mm /mm! ru U £

ix «non !
Abonnement
les Sorties du TNM
SAISON 200 1 - 2002

Réabonnement sans changement jusqu'au 15 sept 2001 
Réabonnement avec changement jusqu'au 18 sept. 2001 
Nouvel abonnement : jusqu'au 18 sept 2001

;-j* ^WiOPPEUFAT
ciATjaa c* T«C*S PMEPCS

REGULIER: 3x305

ETUDIANT : 3 x 25 $ =
Te» « fra* de service en sus

Prix de groupes disponibles

École nationale de l'humour dès le 06 10
(série humour)

André le magnifique er ve-te
(Théâtre des Grands Chênes)
Yvon Deschamps supplémentaire) en vente
Le Visiteur dès le 06 10
d'Énc-Emmanuel Schmitt 
(abonnement Théâtre de réperto*re)

Concert bénéfice dès le l4 09
(Orchestre symphonique de Tncxs-rtmères.

Bruxelles dès le 15/09
(Les Crânas Explorateurs)

co<lUVEAU

Sh^Lf
b-6-7-8-g

Patrick Huard Adamo
11 septembre 20 h

Annie Brocoli en vente

10 nov. 20600

13 nov. 20600

15 nov. 20600

16 nov. 20600

17 nov. 14630
18600
20630

20-21 nov. 20690
22 nov. 20600
23 nov 20600
27 nov. 20600

l** déc. 20600
9 déc. 14600

11 déc 20600

12-13 déc 20600 

15 déc. 20600

21 déc. 20600

François Morency (série numourides le 06/10
Don Quichotte et la France dès le 15 10
(Orchestre symphoniQue de Trcis-R>v(èiw,>

Variations énigmatiques
d'Énc-Emmanuel Scbmitt 
(abonnemer* Théâtre de -eoertore:

Et après on verra bien...
(séné danse)

Angèle Du beau avec la Pieté
Violons d'enfer
Antarctique
(les Grands Explorateurs)

dés le 06/10

des le 20/10

en vente

dés le 15 09

Jean-Michel Anctil (suppe-em^res en vente 
Martin Matte (supplémentaire) en vente
Pierre La tonde en vente

des le 06,10

des le 19/11

19 avril 
28 avril

20600 L'Avare de Molière dés le 19/09
(Les Sorties du TW;

20600 Daniel Boucher en vente
14600 Casse-Noisette des le 20/1C

et le Roi des Rats (série danse;
20600 La Poste populaire russe des le 06/10

d'Oleg Bogaev
(abonnement '>eâtre de répertoire)

20600 Broue en vente
20600 Noèl romantique des le 19/11

(Orchestre sympnorvoue de Trois-Rivieres;
20600 La Bottine Souriante en vente

HIVER 2002
20600 Lévesque & Turcotte des le 06/10

» Sous obsecration » (sene humou-,
20600 Sylvain Larocque (séné humour) oes le 06 10
20600 Les Voisins dés le 06/10

de Ciaude Hume « /laes Saa 
(abonnement Tnéfcre de <épetore)

20600 Laurent Paquin (séné humour; des le 06/10
20600 Alain Morisod et Sweet People en reme
20600 12 hommes en colère 'EN RAP*>€^ en rente

i ±x ^
L> Bc—tm SC'j*iA<r*

1 H ’ 1^ 1 K .

Alaiw Moeisoo e* Sivef Ptqexi .

®* «
12 hommes en COi.ES?

fi •»
* V?

im
Of FM/-UM S 

un fauteuil r»f < non

BILLETTERIE
RIVIERES

Achats téléphoniques 
(819) 380*9797
Sans frais 1-866 416 9797

Prix de groupes disponibles 
CER T! F ICA TS-CADEA UX

1
r

w . v 3 r . n t t

rOATURR

http://www.v3r.net
http://www.farmaid.org
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LA BOÎTE A JEUX
■■dliLL-J

HAGAR L’HORRIBLE par dik browne PEANUTS et le bon vieux
D'après nos dossiers, vous 

n'avez pas payé vos impôts
depuis deux ans! Et si vous ne 

payez pas, 
voici ce qui 
arrivera...

V

Nous confisquerons vos 
meubles, nous brûlerons 
votre maison, nous 
prendrons possession 
de votre bétail e] 
nous saisirons 
votre bateau!

Vous avez 
24 heures 
pour payer!!!

Sinon ..

www .e» r'.r.x'j c«ck

Au revoir!!
I passez 1 
I une bonnd 

journée J

ILS NÎNÔU rw
FfWFOU 4

màmÊHm
iV.Y <

m

é/f.m

ZtVM

<$v«lles sorti les 2- images uJertii^ues ?

mm

COLORtE-MOl!

LES

NiNÔV

CHARLIE BROWN par Schulz
«Tu m as toujours ignorée», dit- 
elle «Et maintenant, tu dis que 

tu veux m’épouser.»

Tous les soirs, tu joues aux 
cartes.»

«J’ai vraiment peur, 
dit-elle, que tu aimes les cartes 

plus que moi.»

A
«Si tu me disais quelque chose 

de gentil juste une fois, peut-être 
que je t’épouserais.»1 A

" 0 ♦ Oé” «Tu as tout fichu en l’air!», dit-elle, et 
elle disparut de sa vie à jamais.

L.............................  \

BLONDINETTE par Young
) ( J'apporte < 

^ de la /
Il ne peut plus 
-, marcherl ,—

J'ai marché 
dans un 

trou et je 
me suis 
tordu la 

.__cheville

Tremblay, 
qu'y 

a-t-il?! . glace

Ça ira II ne me 
reste que six 

maisons à taire

Oubliez ça! Je ferai ces six 
maisons pour vous 

^ . Ce sont tous 
mes voisins 

TIm et amis

Eh bien, ils attendent tous leur courrier, 
mais ils vous traiteront « _ V~!2 '. -s 
de la même façon j R»
que moi J y .y

De quoi 
ai-je l'air?

Pourquoi 
un tel 
retard

□ujour
d'hui?1

LE JEU DES 8 ERREURS

LES Hfaffu fw RAKFOV &

aontvptx tiwi artiiop p( aç atut^ g 
tHN» ai sv«v 'Wo.j <\> * A || i aix»i6 vn|d truiwi np ApFiiv 9 nfihli'Ml 9| sjivy 
■»antvp* uou agaut-rg g «um ai nxtt» txiHM ? uénoiptu nxi si mas e| ep nnonf) f 
imoi osnci») rt mi ; cmfMxn uou iMtpNé i op iP'txJ i «mnn|og

. . . . . . ni . Choix
T A N G ü A Y id'ordinateurs

I fl I ^3 1 A partir de
10QQ95

2200. bout, des Récollets 
Trois-Rivières (819) 373-1111

* Sou' 'everve de opexobotto^ du i«rvtc« du crédit ne poyez que leî taxes de vente Cartes de credit 
occeotaes Programme de penemerh par rnertsuairtés ne payez que les taxes comptant Le tau* d intarét est de 
13.5 E»en^>ie pour un montant de 500 S les fro*s d fntarên seront de 73 32S (24 mots) pour une 
obl'gafor du consommateur dé 573 32$ ^ota a t»tre tnd<aél

m
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